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oas d'infections typhique et paratyphique etait de 45'450, ce chiffre en
1918 tomba ä 665 pour loute 1'armee francaise. Ce resultat flit suffisam-
ment probant pour que la vaccination antitypho-paratypho'idique
fut declaree obligatoire dans les armees de beaucoup de pays.

Cependant, ce n'est pas seulement dans 1'armee que cette mesure
prophylactique trouve toute son utilite. Pratiquee sur une grande
dchelle au cours des epidemies, la vaccination de la population civile
s'est avöröe une arme puissante pour enrayer les progres de l'epidemie.
Elle est egalement employee avec succes dans des collectivites oil la
promiscuite d'un grand nombre d'elres humains cree des conditions
favorables ä la propagation de l'infection, comme dans les camps de
r^fugies, prisons, colonies de vacances, internals, etc. De meine, tous
ceux que leur profession met en contact avec les typhiques, comme
les medecins, les infirmieres, les agents charges des services de
disinfection et d'autres retirent le plus grand benefice de la vaccination
preventive. Enfin, elles est vivement recommandee aux personnes
obligies de se deplacer frequemment et de sejourner dans des localites
ne possedant pas d'installation d'adduction d'eau potable et d'egouts
ni de controle süffisant des denrees et produits alimentaires.

La vaccination antitypho-paratypho'idique peut etre associee ä

d'injections sous-cutanees de vaccins (T-A-B ou autre). En general,
deux piqüres de 1 et 2 ccm, pratiquees ä un intervalle de 7 ä 10 jours
suffisent pour conferer une immunite dont la duree ne peut etre
encore precisee, mais qui en moyenne parait etre de un ä deux ans.
Elle peut cependant etre beaucoup plus longue.

On a cherche ä praliquer egalement la vaccination par voie
buccale, mais cette methode n'offre pas encore un caractere de certitude

süffisant pour etre generalisee.
La vaccination antitypho-paratypho'idique peut etre associee ä

d'autres vaccinations que nous etudierons plus loin. Cette methode
consiste en l'inoculation ä la fois d'un melange de deux ou plusieurs
vaccins. CA suivre.)

Vom S$@inchen im Schuh Von Paul Steinrnülier

Mit blühenden Königskerzen war der Waldweg besteckt, aber ich
konnte mich der gelben Blüten nicht freuen. Der Holunder hing
duftende Trauben aus den Büschen, doch wurde ich meines Missmutes
nicht Herr. Mich störten nicht die grossen Blöcke im Weg, über die
stieg ich hinweg. Es war ein winziges Steinchen im Schuh, oder

waren es zwei, die jeden Schritt zur Qual machten. Ich ging immer
weiter und dachte seltsamerweise gar nicht darüber nach, wie dem
Uebel abzuhelfen sei.

Plötzlich kam mir der Gedanke: Du gehst diesen Weg nie wieder
nie mehr wird dir hier der Sommer begegnen! Und ich fühlte, die
Stimme, die so zu mir sprach, war die gleiche, die einst zu Moses aus
dem Busch redete: Ziehe deine Schuhe aus, denn diese Stätte ist
heilig.

Da setzte ich mich am Wegrand nieder und schüttelte die Steinchen

aus dem Schuh und konnte lachen über mich Narren, der ich
die erste Tageshälfte gewandert war unter Mühen, um nur einige
Minuten nicht versäumen zu wollen, über alle Lastträger des Lebens,
die seine Schönheiten nicht erkennen, weil sie unter selbst aufgeladenen

Bürden keuchen.

Und wir gehen den Weg des Tages doch nur einmal!
Und er ist heilig!
Hinaus mit allen Steinchen aus dem Schuh!
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Die schweizerische Aerzteinission
ist an ihrem vorläufigen Bestimmungsort an der Ostfront angelangt
und in der Gegend von Smolensk eingesetzt worden.

L'aetion charitable de la Croix-Rouge.
Le Manchester Guardian, un des organes les plus en vue de la

presse britannique, consacre un long article de fond ä l'aetion charitable

de la Suisse et en particulier ä la Croix-rouge.
II releve que l'imparlialite absolue de son comite, sa volonte cons-

tamment affirmee de demeurer au-dessus des querelies ideologiques
et sa totale neutralite lui ont valu une autorite particuliere dans le

monde entier. Les belligerants lui accordent une entiere liberie de

mouvement, ce qui facilite considerablement son action dans les camps
de prisonniers et dans les pays occupes.

L'article rappelle que le bureau central de Geneve occupe mainte-
nant quelque 3500 personnes dont les quatre cinquiemes travaillent
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gratuitement. Sa cartotheque comporte 8 millions de fiches et chaque
jour, plus de 6000 renseignements sont envoyes aux prisonniers et ä
leurs families. Cette activite bienfaisante et desinteressee fait honneur
ä la Suisse et ä tous ceux qui soutiennent cette ceuvre d'cntr'aide et de
solidarite humaine.

Englische Würdigung der schweizerischen Rotkreuz-Tätigkeit
Der internationalen Hilfstätigkeit der Schweiz widmet der

«Manchester Guaidian» einen Leitartikel, in dem über das Internationale
Rotkreuz-Komitee in Genf ausgeführt wird: «Jene bemerkenswerte
Körperschaft, die 1863 als selbstkonstrtuierte Gruppe von Schweizer
Bürgern gegiündet wurde, besitzt auch heute noch eine einzigartige
Autorität, die durch die Unabhängigkeit und Neutralität des Komitees
gewährleistet wird. Seine Mitglieder haben in Kriegszeiten vollkommene

Bewegungsfreiheit und sie gemessen viele ausserordentliche
Privilegien. So dürfen sie z. B. Kriegsgefangene besuchen und ohne
Zeugen mit ihnen Unterredungen führen. Die Arbeit des Komitees ist
in diesem Krieg viel grösser als je.

Das Kriegsgefangenenzentralbureau beschäftigt zurzeit etwa 3500
Angestellte — fast sämtlich Schweizer Bürger —, von denen vier
Fünftel unbezahlt sind. Die Kriegsgefangenenkartolhek enthält etwa
8 Millionen Karten, und täglich gehen rund 6000 Antworten von dem
Bureau aus, die Anfragen von Kriegsgefangenenfamilien beantworten.
Diese Organisation der Schweizer Bürger, die ohne Anspruch auf
Ruhm und Belohnung arbeitet, ist eine der letzten Formen der
Menschlichkeit, Nächstenliebe und Hilfsbereitschaft, die es noch in
dem vom Krieg verheerten Europa gibt. Ihr gebührt der Dank der
.Weltöffentlichkeit.»

Deccs de M. Ernest J. Swift.
Le Secretariat a appris avec un profond chagrin la mort de l'ancien

secretaire general de la Ligue, M. Ernest J. Swift, vice-president de la
Croix-Rouge americaine, charge des relations exterieures, survenue ä
Washington le 19 octobre dernier.

Ne en Californie en 1883, M. Swift etait entre au service de la
Croix-Rouge americaine en 1918. Des missions lui furent confiees dans
divers pays d'Europe alors en guerre, puis il fut attache jusqu'en 1923
au bureau que la Croix-Rouge americaine conserva pendant quelques
annees ä Paris. Rentre aux Etats-Unis en 1823, M. Swift occupa ä la
Croix-Rouge americaine differentes fonctions importantes. II se dis-
tingua notamment dans l'organisation des secours destines aux vic-
times des catastrophes survenues au Japon, dans la Republique Do-
minicaine, ä Porto-Rico, au Nicaragua, aux Philippines. II fit en outre
partie de la commission de la Croix-Rouge americaine envoyee en
Chine en 1929, pendant la famine.

C'est en 1932 qu'Ernest J. Swift fut nomme secretaire general de
la Ligue des Societes de la Croix-Rouge, fonctions qu'il resigna en 1936

pour assumer la charge de vice-president de la Croix-Rouge americaine.

Pendant les quatre annees qu'il a consacrees ä la Ligue, M. Swift
a su gagner la confiance de toutes les societes nationales oü il ne
comptait que des amis. Grace ä son energie, ä son experience, au
devouement inlassable qu'il portait ä la cause de la Croix-Rouge,
Ernest J. Swift a ete Fun des plus eminents serviteurs de la Croix-
Rouge au sein de la Ligue.

Les hautes fonctions que M. Swift a occupees ä la Croix-Rouge
americaine, de 1936 jusqu'ä sa mort, lui ont permis de rester en relations

avec les Societes nationales de la Croix-Rouge et de suivre de pres
le travail du Secretariat, restant pour ce dernier un ami et un conseil-
ler ecoute. II rendit visite ä plusieurs reprises au siege central de la
Ligue, et notamment en automne de 1939 oü il s'arreta ä Geneve avant
d'entreprendre une mission en Yougoslavie, Roumanie, Hongrie, Po-
logne et Allemagne.

La mort prematuree de M. Swift causera une douloureuse emotion
dans le monde de la Croix-Rouge, oil sa personnalite bien connue
avait su s'attirer la Sympathie de tous.

Envois de medicaments en U. R. S. S.

Selon une information parue dans la presse, la Croix-Rouge
americaine a envoye en U. R. S. S. de l'insuline, du serum antigangreneux,
plus un million de pansements et 5000 vetements d'höpital.

De son cote, la Croix-Rouge britannique a donne une somme de
250'000 livres sterling pour l'achat de produits medicaux destines aux
Wesses militaires et civils russes. Les deux cinquiemes de cette somme
proviennent des fonds recueillis par le Penny-a-Week Fund, qui rap-
Porte actuellement pres de 20'000 livres sterling par semaine.

Formation d'auxiliaires volontaires en Allemagne.
Un certain nombre de nouvelles equipes de ravitaillement viennent

detre crees ä l'intention des troupes combattant sur le front oriental.
Ces equipes sont chargees du ravitaillement et des soins ä donner en
cours de route aux blesses et aux permissionnaires.

La necessite d'avoir un nombre toujours plus grand d'auxiliaires
volontaires de la Croix-Rouge qualifiees pour assurer ce service, a
incite les comites regionaux de la Croix-Rouge allemande ä entre-
prendre la formation d'un personnel de ce genre. Dans les immenses
cuisines de l'armee, ces jeunes filles apprennent ä preparer des repas
pour un grand nombre de personnes, ä renouveler les approvisionne-
ments, ä entretenir les stocks, etc.... Un enseignement complementaire
est prevu pour les auxiliaires qui seront affectees aux unites travaillant
en pays occupe.

Un don suisse ä la France.

Les deux maisons neuchäteloises pour les petits Francais ont ete
remises au debut d'octobre au colonel d'Astrafort, de la Croix-Rouge
francaise, par un membre du comite donateur. Ces deux maisons, qui
serviront de dispensaires ou de pouponnieres, sont destinees aux villes
de Neuchatel-en-Aray et de Blangy. Une somme de 125'000 francs
francais, reliquat de la souscription qui permit de reunir les fonds
necessaires ä la construction de ces deux maisons, a ete versee ä la
Croix-Rouge francaise pour des achats d'aliments et de medicaments.

Vente pour les prisonniers.
La Croix-Rouge francaise a organise recemment, dans plusieurs

grandes villes de France, au profit "des prisonniers, une vente aux
encheres de gibier donne par les chasseurs eux-memes. Ces ventes ont
produit plusieurs centaines de milliers de francs.

Extension du Penny-a-Week Fund.

La Croix-Rouge britannique se propose de demander ä chaque
sujet du Royaume-Uni de souscrire au Penny-a-Week Fund. Une
vaste campagne de propagande sera entreprise k cet effet, apres la-
quelle les queteurs se presenteront ä domicile.

On sait que seuls les ouvriers et employes de l'industrie ont
jusqu'ä present contribue ä ce fonds, prelevant chaque semaine un penny
sur leur salaire. Ces versements modiques rapportent actuellement par
an ä la Croix-Rouge un million de livres sterling.

Candidates pour les ecoles d'infirmieres-visiteuses en Italie.

A titre d'essai, et pour une duree de cinq ans, une loi promulguöe
en Italie le 3 juin 1937 autorisait les auxiliaires volontaires de la
Croix-Rouge capables de passer avec succes l'examen des infirmieres
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professionnelles ä suivre les cours de preparation des infirmieres
visileuses.

Cette loi vient d'etre abrogee et il a ete decide qu'ä parlir de
l'annee scolaire 1941/1942 seront seules admises dans les ecoles d'infir-
mieres visileuses, les infirmieres munies du diplöine d'Elat.

Infirmieres de l'air.
Suivant une information parue dans la presse, le comite de

Cordoba de la Croix-Rouge argentine a fonde, avec la collaboration de

l'aero-club de cette ville, une ecole destinee ä former des infirmieres
et des samaritaines specialisees dans les soins ä donner pendant les

traversees en avion.

Quelques fravaux
recenfs d'hygiene alirnentaire

La Commission federalc pour l'alimentation de guerre a poursuivi
ces derniers mois un fort interessant travail sous la presidcnce de

M. le Prof. Dr Alfred Fleisch, de Lausanne, en collaboration avec un
arcopage de personalites suisses parmi lesquelles nous relevons entre
autres les noins du Prof. Dr von Gonzenbach, de Zurich et du Dr

Adolphe Roos, de Bale, connu par ses recherches sur la sante de la
denture des populations montagnardes du district de Conches
(Valais).

Etant donne l'acuite des problemes poses par la situation, il nous
seinble utile d'examiner ä la lumiere des travaux les plus recents
quelques-unes des donnees, scientifiques et pratiques tout ä la fois,
qui doininent aujourd'hui la dietetique et l'alimentation. La presse
niedicale ne se fait pas faule d'instruire ses lecteurs et de leur rappeler

dans tous les pays du Vieux-Continent, combien dangereuses sont
la malnutrition et la sous-alimentation, fleaux des conflits d'autrefois,
porles ouvertes aux agents morbigenes. Ces derniers, profitant dun
etat de faiblesse generale des collectiviles mal nourries, trouvent lä
l'occasion d'exercer leurs effels dommageables. Rappelons simplement
l'ampleur des epidemics conseculives ou paralleles aux conflits
precedents pour montier qu'a toule privation marquee, tant qualitative
que quantitative, corrrespond un affaiblissement du potentiel de

resistance de l'organisme.
La Grande Guerre, de 1914 a 1918, a ete revelatrice de fails que

seuls les expcrimenlateurs des annees anleiieures avaient pu meltre
en evidence, sur la base de recherches de laboraloire ou portant sur
des quantites d'etres humains Ires faibles. Takaki, medecin japonais,
fail exce[ition, lorsqu'il constate en 18S4 que les equipages de la flotte
de l'Empirc du Soleil-Levanl, nourris de riz decortique (c'est-ä-'lire
prive de sa culicule), sont Ions plus ou moins atteinls de troubles
nerveux, cardiaques et gastro-inleslinaux, et presentent dans les cas
les plus graves la Symptomatologie du beriberi. Par un changement
de regime approprie, Takaki assure la disparition des troubles et des

lors l'crreur ne sera plus repelce.
Or, durant les annees de guerre, les hygienislcs eurent a depb.rer,

dans de nombreux cas, aussi bien parmi les populations dites civiles
(ju'au sein des troupes, des signes nets de carence, meine si le

quantum normal d'aliments etait mis a disposition. L'ignorance de la

valcur qualitative de la nourriture habituelle etait notoire. On peut
dire que les plus grands progres de la dietetique moderne a ete d'operer
une distinction formelle entre les deux aspects qualitatif et quanti-
latif de ralimentalion, sans pour cela renier les donnees d'autrefois
([ui, sous cerlaincs conditions, sont encore parfaitement valables. Le
Dr R.-M. Tecc.z nous rappelle dans l'excellente revue suisse de mede-
cine Praxis (cf. n° 52, 2fi. 12. 40) quelques donnees anciennes et

nouvellcs sur ralimentalion, tolles que les expose le savant professeur
Lapieque, de Paris.

Les notions d'energelique sont loujours actuelles puisqu'aussi
bicn un etre organise doit trouver son energie, sa force dans les calories

qui lui sont apporlees par l'acle alimcntaire. Cependant, ce serait
une errcur de ne considerer les aliments que comme de vulgaires
combustibles dont 1'ntilisation est variable scion qu'ils renferment des

graisses (rationnees avec une vigueur sans pareille), des albumines
et des hvdrocarbones, e'est-a-dire des amidons et des sucres. L'aliment
conticnt par surcroit des proportions variables, presque infimes pour
nos sens grossiers, de substances proteclrices pour les appeler par
leur liom, les vilamines, les sels mineraux et certains oligo-elements,
facleurs biologiques importanls.

Jusqu'en 1890, Rubner et certains physiologisles avaient reussi
a editier une science de l'alimentation tout ä fait coherente et sem-
blant parfaitement en accord avec les possibilities d'observations de

ces epoques lointaines. 11 est vrai que beaucoup de constatations
demeuraicnt inexpliquees, entre autres la frequence de certaines
maladies comme le scorbut gueri par les vegetaux et les fruits frais,
le rachilisme, qui entre en regression sous l'influence des rayons
solaires, etc. La prcuve a ete faite, souventes fois, que la seule ration
massive et bourralive d'aliments ne peut combler les vides et satis-
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